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Texte :         Genèse 11 : 1-9 

 

 

Proposition :    

 

1)  LE SOUVERAIN RÈGNE DE DIEU RÉSISTÉ V. 1-4 

2)  LE SOUVERAIN RÈGNE DE DIEU RÉAFFIRMÉ V. 5 

3)  LE SOUVERAIN RÈGNE DE DIEU RÉALISÉ V. 6-9 

               

 

INTRODUCTION 

 

Gardons à l’esprit deux faits importants pour mieux comprendre et apprécier 

le récit de la tour de Babel du chapitre 11 : la promesse de Dieu d’envoyer 

un Messie pour solutionner le problème du péché occasionné par la chute 

d’Adam et Ève (Genèse 3 : 15) et la promesse du Seigneur de préserver la 

vie sur la terre jusqu’à la venue du Messie Jésus-Christ formulée dans 

l’alliance avec Noé et son signe de l’arc-en-ciel (Genèse 9 : 9-13). Dans le 

cadre de cette alliance, la volonté divine avait été exprimée que les hommes 

se multiplient et se répandent sur toute la terre.  

 

Dans les 11 premiers chapitres de la Genèse, nous sommes témoins de trois 

(3) grands jugements universels : celui de la chute (chapitre 3), celui de 

déluge (chapitres 6 et 7) et celui de la confusion des langues (chapitre 11).  

 

D’après des estimations de spécialistes, il existe plus de 6000 langues 

différentes sur la terre. La bible nous explique pourquoi il existe dans de 

langues parlées dans le monde. La confusion des langues résulte d’une 

intervention surnaturelle de Dieu. C’est l’opinion des rabbins juifs, des Pères 

de l’Église et des théologiens anciens que langue parlée par les hommes 

avant le jugement de la confusion des langues par le Seigneur était l’Hébreu 

ou la langue primitive des Sémites (descendants de Sem).  

 



-2- 

Genèse 11 : 1 (Ostervald) 
1 Or toute la terre avait le même langage et les mêmes mots. 

 

Il se serait écoulé approximativement 100 ans après le déluge pour situer 

l’époque de la tentative humaine de construire la tour de Babel. Le déluge 

avait eu lieu environ 1656 années après la création. 

 

Les principaux péchés décrits après le déluge sont les suivants : 

 

. L’indulgence dans la sensualité (ivresse de Noé) 

 

. Le mépris de l’autorité parentale par Cham et Canaan.  

 

. La contestation de la suprématie, de l’autorité et du règne du Seigneur 

(construction de la tour de Babel).  

 

 

I)  LE RÈGNE SOUVERAIN DE DIEU RÉSISTÉ V. 1-4 

 

A)  Une résistance ingrate v. 1 

 

Genèse 11 : 1 (Ostervald) 
1 Or toute la terre avait le même langage et les mêmes mots. 

 

Nous avons vu que Nimrod était un leader violent, ambitieux et d’une 

impiété blasphématoire. Il voulait instaurer une monarchie universelle par le 

moyen de construction de villes, ce qui était contraire à la volonté divine de 

se répandre sur toute la terre. Les hommes jouissaient alors d’un moyen de 

communication idéal : une langue commune. C’est durant cette période que 

fut élaborée l’idée de construire la tour de Babel.  

 

 

B)  Une résistance présomptueuse v. 2-3 

 

Être présomptueux, c’est d’avoir une trop haute opinion de soi-même. C’est 

exactement le péché dont les hommes font preuve dans ces versets.  

 

Genèse 11 : 2-3 
2 Mais il arriva qu’étant partis du côté de l’Orient, ils trouvèrent une plaine dans le pays 

de Shinear, et ils y demeurèrent. 
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3 Et ils se dirent l’un à l’autre : Allons, faisons des briques, et cuisons-les au feu. Et la 

brique leur tint lieu de pierre, et le bitume leur tint lieu de mortier. 

 

Plutôt que d’obéir au commandement de Dieu de se répandre sur toute la 

terre, les hommes se rebellèrent contre le Seigneur et résolurent 

collectivement de s’installer dans la facilité et le confort de la plaine.  

 

Ils s’excitèrent mutuellement et entreprirent une construction qu’ils 

voulaient solide et durable dans le but de contester la suprématie de Dieu, 

son autorité, son règne. Ils projetèrent follement de se substituer à Lui pour 

la conduite de leurs vies et de lui faire la guerre.  

 

 

C)  Une résistance blasphématoire v. 4  

 

Genèse 11 : 4 (Ostervald) 
4 Et ils dirent : Allons, bâtissons-nous une ville et une tour, dont le sommet soit dans les 

cieux, et faisons-nous un nom, de peur que nous ne soyons dispersés sur la face de toute 

la terre. 

 

Nous percevons clairement dans ces versets la volonté collective des 

hommes, le « nous » bien résolu de faire la guerre à Dieu, de le défier, de 

rivalité et de vouloir le remplacer dans le gouvernement de leurs affaires, de 

leur adoration, de leurs projets.  

 

Certains commentateurs croient que la raison pour laquelle les hommes 

voulaient se construire une tour était qu’ils croyaient qu’en agissant ainsi, ils 

s’exposaient à l’envoi d’un autre déluge et que la hauteur de la tour les 

protégerait contre ce jugement.  

 

Les hommes voulaient collectivement se soustraire à la volonté divine 

révélée clairement de se disperser sur toute la terre.  

 

Le pasteur et docteur presbytérien Donald Grey Barnhouse (1895-1960) 

affirme : « It was an open, definite turning to Satan and the beginning of 

devil worship ». (Traduction libre : « C’était un tournant définitif et ouvert 

vers Satan et le début de l’adoration satanique ».) 
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Mais le « Seigneur des seigneurs et le Roi des rois » est jaloux de ses 

prérogatives exclusives : le droit de vie ou de mort sur ses créatures, le droit 

à l’adoration, le droit à être servi, son absolue souveraineté sur le 

gouvernement de la terre et sur les circonstances providentielles des hommes 

individuellement et collectivement.  

 

Le Seigneur ne tarde pas à juger sévèrement ceux qui osent s’arroger des 

prérogatives divines. 

 

Ésaïe 45 : 9-12 (Segond 1910) 
9 Malheur à qui conteste avec son créateur ! — Vase parmi des vases de 

terre ! — L’argile dit-elle à celui qui la façonne : Que fais-tu ? Et ton œuvre : Il n’a point 

de mains ? 

10 Malheur à qui dit à son père : Pourquoi m’as-tu engendré ? Et à sa mère : Pourquoi 

m’as-tu enfanté ? 

11 Ainsi parle l’Éternel, le Saint d’Israël, et son créateur : Veut-on me questionner sur 

l’avenir, Me donner des ordres sur mes enfants et sur l’œuvre de mes mains ? 

12 C’est moi qui ai fait la terre, Et qui sur elle ai créé l’homme ; C’est moi, ce sont mes 

mains qui ont déployé les cieux, Et c’est moi qui ai disposé toute leur armée. 

 

 

II)  LE RÈGNE SOUVERAIN DE DIEU RÉAFFIRMÉ V. 5 

 

Le Seigneur va démontrer aux hommes son omnipotence, son omniprésence, 

son omniscience et son absolue souveraineté sur les esprits des hommes et 

leurs projets en détruisant ce monument manifestant leur orgueil, leur 

ambition blasphématoire et leur folie. 

 

Genèse 11 : 5 (Ostervald)  
5 Et l’Éternel descendit pour voir la ville et la tour qu’avaient bâties les fils des hommes.  

 

Ce passage démontre une fois de plus que le Seigneur utilise un langage 

anthropomorphique pour faire comprendre son message. On parle de 

langage « anthropomorphique » lorsque Dieu utilise des images, des mots ou 

des concepts que l’homme est capable d’appréhender, afin que nous 

puissions saisir quelque chose de sa nature. Ce langage doit toujours être 

interprété avec l’analogie des Saintes Écritures, c’est-à-dire en harmonie 

avec tous les autres passages de la bible.  
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Les expressions « descendit » et « pour voir » sont des anthropomorphismes 

car nous savons tous que le Seigneur est omniscient et qu’il n’avait 

absolument pas besoin de « descendre » sur la terre pour connaître toutes les 

actions des hommes.  

 

 

A)  Une réaffirmation condescendante  

 

L’Éternel va exercer de la miséricorde dans son jugement de ce péché 

inqualifiable de vouloir usurper sa place et son autorité. Il aurait pu utiliser 

un jugement beaucoup plus sévère considérant la gravité de la faute.  

 

Ésaïe 40 : 22-26 (Ostervald)  
22 C’est lui qui est assis au-dessus du globe de la terre, et ceux qui l’habitent sont 

comme des sauterelles ; c’est lui qui étend les cieux comme un voile, et les déploie 

comme une tente pour y habiter ; 

23 C’est lui qui réduit les princes à rien, et qui anéantit les gouverneurs de la terre. 

24 A peine sont-ils plantés, à peine sont-ils semés, à peine leur tronc a-t-il pris racine en 

terre : l’Éternel souffle sur eux, et ils sèchent ; et un tourbillon les emporte comme du 

chaume. 

25 A qui donc me feriez-vous ressembler ? Et à qui serai-je égalé, dit le Saint ? 

26 Levez les yeux en haut, et regardez : qui a créé ces choses ? C’est lui qui fait sortir en 

ordre leur armée, et qui les appelle toutes par leur nom ; telle est la grandeur de son 

pouvoir et de sa force puissante, que pas une ne manque à lui obéir. 

 

Psaumes 2 : 1-4 (Ostervald) 
1 Pourquoi ce tumulte parmi les nations ? Et pourquoi les peuples projettent-ils des 

choses vaines ? 

2 Les rois de la terre se sont levés, et les princes se sont concertés ensemble contre 

l’Éternel et contre son Oint. 

3 Rompons leurs liens, disent-ils, et jetons loin de nous leurs cordes ! 

4 Celui qui est assis dans les cieux s’en rira ; le Seigneur se moquera d’eux. 

 

 

B)  Une réaffirmation omnisciente 

 

Psaumes 139 : 1-17 
1 Au maître-chantre. Psaume de David. Éternel, tu m’as sondé, et tu m’as connu. 

2 Tu sais quand je m’assieds et quand je me lève ; tu découvres de loin ma pensée. 

3 Tu vois quand je marche et quand je me couche ; tu connais parfaitement toutes mes 

voies. 
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4 Même avant que la parole soit sur ma langue, voici, ô Éternel, tu la connais tout 

entière. 

5 Tu me tiens serré par-derrière et par-devant, et tu as mis ta main sur moi. 

6 Science trop merveilleuse pour moi, si élevée que je n’y puis atteindre ! 

7 Où irais-je loin de ton Esprit, et où fuirais-je loin de ta face ? 

8 Si je monte aux cieux, tu y es ; si je me couche au Sépulcre, t’y voilà. 

9 Si je prends les ailes de l’aube du jour, et que j’aille habiter au bout de la mer, 

10 Là même, ta main me conduira, et ta droite me saisira. 

11 Si je dis : Au moins les ténèbres me couvriront ; la nuit devient lumière autour de 

moi ; 

12 Les ténèbres mêmes ne sont pas obscures pour toi, et la nuit resplendit comme le 

jour ; les ténèbres sont comme la lumière. 

13 Car c’est toi qui as formé mes reins, qui m’as façonné dans le sein de ma mère. 

14 Je te loue de ce que j’ai été fait d’une étrange et merveilleuse manière ; tes œuvres 

sont merveilleuses, et mon âme le sait très bien. 

15 Mes os ne t’étaient point cachés, lorsque j’étais formé dans le secret, ouvré comme un 

tissu dans les lieux bas de la terre. 

16 Tes yeux m’ont vu, lorsque j’étais comme une masse informe, et sur ton livre étaient 

inscrits tous les jours qui m’étaient réservés, quand aucun d’eux n’existait. 

17 Que tes pensées me sont précieuses, ô Dieu, et combien le nombre en est grand ! 

 

 

C)  Une réaffirmation manifeste 

 

Le Seigneur va démontrer sa toute-puissance en confondant les langues, ce 

qui implique qu’Il a accès à leurs esprits et qu’Il peut les modifier à sa guise. 

Ce jugement réaffirmera également son autorité, sa souveraineté et son 

absolu contrôle en imposant sa volonté de disperser les hommes pour que sa 

promesse d’envoyer le Messie et d’accorder le salut aux nations puisse se 

réaliser en son temps.  

 

 

III)  LE RÈGNE SOUVERAIN DE DIEU RÉALISÉ V. 6-9 

 

A)  Réalisé par constatation v. 6 

 

Genèse 11 : 6 (Ostervald)  
6 Et l’Éternel dit : Voici, c’est un seul peuple, et ils ont tous le même langage, et voilà ce 

qu’ils commencent à faire ; et maintenant rien ne les empêchera d’exécuter tout ce qu’ils 

ont projeté. 
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Le Seigneur s’affirme comme un juge et un roi et non comme un simple 

spectateur. Il constate l’ampleur de leur ambition impie et leur folie de 

vouloir lui résister. L’établissement du royaume de Dieu ne peut d’aucune 

manière être réellement empêché par la rébellion de l’homme.  

 

 

B)  Réalisé par décret v. 7  

 

Genèse 11 : 7 (Ostervald)  
7 Allons, descendons, et confondons là leur langage, en sorte qu’ils n’entendent point le 

langage l’un de l’autre. 

 

Le jugement miraculeux est rempli de miséricorde et non proportionné à la 

gravité de l’offense. Il met à frein à leurs projets en agissant sur leurs esprits 

et en commandant que chacun d’eux dorénavant utilise une langue différente 

de manière à ce que les communications soient presqu’impossibles et que le 

travail avec un même accord puisse se réaliser. Il est à remarquer que le 

Seigneur ne détruit pas la tour elle-même, probablement pour être un 

monument de leur faiblesse et de leur folie présomptueuse.  

 

 

C)  Réalisé par exécution v. 8-9 

 

Genèse 11 : 8-9 (Ostervald)  
8 Et l’Éternel les dispersa de là sur la face de toute la terre, et ils cessèrent de bâtir la 

ville. 

9 C’est pourquoi son nom fut appelé Babel (confusion) ; car l’Éternel y confondit le 

langage de toute la terre, et de là l’Éternel les dispersa sur toute la face de la terre. 

 

Le Seigneur va démontrer aux hommes sa puissance en les dispersant malgré 

eux et en arrêtant leur projet.  

 

Proverbes 21 : 30 (Ostervald)  
30 Il n’y a ni sagesse, ni intelligence, ni conseil, pour résister à l’Éternel. 

 

La volonté divine de la dispersion des hommes sur toute la surface de la 

terre s’est réalisée tel que nous pouvons le constater dans le chapitre 10 de la 

Genèse (rappelons que le chapitre 10 ne précède pas le chapitre 11 

chronologiquement).  
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Genèse 10 : 5, 32 (Ostervald) 
5 Par eux furent peuplées les îles des nations, dans leurs terres, chacun selon sa langue, 

selon leurs familles, selon leurs nations. 

32 Telles sont les familles des fils de Noé, selon leurs générations, dans leurs nations ; et 

c’est d’eux que sont sorties les nations de la terre après le déluge. 

 

Le célèbre pasteur et commentateur Matthew Henry fait l’application 

pratique suivante avec ce passage pour appliquer dans nos vies :  

 

« God’s hand is to be acknowledge in all scattering providences, if the 

family is scattered, relations be scattered, churches be scattered ». 

(Traduction libre : « Nous devons reconnaître la main de Dieu dans toutes 

nos providences de dispersion : si la famille est dispersée, si nos relations 

sont dispersées et si nos églises sont dispersées ».  
 

 

Dans le verset 9, le Seigneur nous indique la signification du mot « Babel » : 

confusion. Babel et Babylone sont intimement reliés dans leur signification 

théologique. Il est intéressant de noter que les archives archéologiques 

païennes parlent du nom de « Bab-Ili » qui signifie « Porte de dieu », 

illustrant la volonté des hommes de la tour de Babel de communiquer avec 

les « dieux » (en réalité des démons).  

 

Les ruines du projet de Babel demeureront pour être un mémorial du règne 

souverain de Dieu, de la futilité de vouloir résister à la volonté du Seigneur, 

et de la folie monstrueuse des hommes à vouloir usurper des prérogatives 

divines. Dans sa sagesse, Dieu l’utilisa pour poursuivre son œuvre de salut 

futur par la venue du Messie Jésus-Christ et étendre son salut aux nations de 

la terre.  

 

Ainsi, le chef-d’œuvre de l’habileté et de la technique humaine en voulant 

un point de rencontre entre le ciel et la terre par l’adoration des démons, 

devient le signe de leur vanité et l’échec cuisant de leur volonté d’autonomie 

sans Dieu.  

 

 

APPLICATIONS 
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1)  Apprenons que l’homme a la tendance naturelle à dévier de l’adoration 

du Dieu véritable. Il a la folie de vouloir la changer pour celle des démons et 

des idolâtries sous tous ses formes. Son audace est sans bornes : il ose 

contester le règne divin et de prendre la place du Très-Haut.  

 

2)  Soyons persuadés de la fausseté des idées des hommes sur 

l’établissement de l’unité, de la paix, de la sécurité et de l’harmonie de la 

race sans Dieu.  

 

3)  Apprenons qu’il est absolument impossible de se soutirer du contrôle 

providentiel du Seigneur.  

 

4)  Sachons que Dieu intervient toujours en jugement dans toutes les affaires 

humaines qui menacent follement son gouvernement. Le Seigneur est jaloux 

de ses prérogatives et de ses honneurs.  

 

 

QUE NOTRE GRAND, SOUVERAIN ET TOUT-PUISSANT 

SEIGNEUR SOIT BÉNI, LOUÉ ET ADORÉ POUR SA SAGESSE 

INFINIE ! 

 

A   M   E   N   !  
 

 

 

  
 

 

  
 

 


